PEEE 

1542" 

LEP 

W han! iT"8re 

LAF EDIT 

Æ < m 

à LIRE FE LHEE 

} AL o* 

SOMMAIRE M _ LE 
Pages féminines P. 20 & 21 B 


L 


Annonces classées P. 23 
Services professionnels P. 22 
Télévision P. 18 

Mots croisés P. 11 

C'était hier P. 11 


v] 
ET 
J 


:PATRIOTE 


Vol. 59 No 24 SAINT-BONIFACE, MERCREDI 22 SEPTEMBRE 1971 


Louis Riel 
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pas fou. 
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District de St-Boniface 
Comité Communautaire 


| Limites territoriales 
{ du Comité Communautaire 


Frontières du Quartier 
| 


Section du Vote 


Dr'aSSe 
ef cuit. 


A 


On pouvait lire en fin de semaine dans les journaux 
de l’est qu’il y a eu des manifestations à l’école se- 
condaire de Sturgeon Falls, On apprend en dernière 
heure que certains commissaires auraient reçu de la 
poudre tnt par la poste, Des gens capables d’un te] 
geste, nous en avons aussi au Manitoba, Vous devriez 
lire les lettres vitriolées que nous recevons parfois à 
la rédaction, Bien sûr qu’elles sont anonymes! 


A 


Malades, vous n’avez pas le droit de recevoir des vi- 
siteurs le samedi 25 septembre entre 10h00 et 15 h 30, 
Le monde cesse de tourner, Les privilèges des heures 
de visite avantageuses pour célébrer le centenaire de 
l'Hôpital Général de St-Boniface sont annulés en ce 
jour de la visite de Margaret Windsor et Anthony Arm= 
strong Jones, Jusqu'à quel point peut-on pousser le ri- 
dicule, Les Anglais se découvrent enfin tellement mi- 
noritaires dans une mer de Franco-Manitobains, de 
Polonais, d’Ukrainiens, d’Allemands, qu’ils sentent un 
besoin urgent de nous importer des vestiges d’une é- 
poque révolue, Margaret Windsor vient ouvrir officiel- 
lement la nouvelle galerie des Arts de Winnipeg, Est 
ce que la culture anglaise deviendrait folklorique? 


A 


Les élections vont bon train et le 6 octobre approche, 
La plupart des pancartes placées dans les parterres 
sont de la même couleur, Serait-ce parce que les can 
didats appuyés par le Nouveau Parti Démocratique au- 
raient un peu plus de sous? Ou bienest-ce que l’impri- 
meur avait une tonne de peinture de cette couleur à li= 
quider, 


A 


Parmi les candidats qui se présentent aux postes de 
commissaires d'école, 5 des 6 viennent du parc Wind- 
sor., Advenant la défaite de Dennis Collette le nord de 


St-Boniface n’aura aucun représentant à la commis- 
sion scolaire et ce dernier se présente contre un adepte 
de la ligue qui luttait pour préserver le bilinguisine, 


Chaque mois, au Beacon Hill Lodge, le personnel et 
les pensionnaires saluent de façon spéciale un des dif- 
férents groupes ethniques de la mosaique manitobai- 
ne, Ce mois-ci c'était la ‘journée française”. 


Vente d'ÉCOULEMENT 


de tous pneus EXXTE 


# VERIFICATION gratuite de la conduite 
s ALIGNEMENT des roues 
# SPECIALITE: Réparation des freins 


DE GAGNE MOTORS (1967) LT2. 


Tél: 233-7018. 247.3048 Angle Marion et DesMeurons 
prop, Georges Bouchard et Alcide Labossière 
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[À Sturgeon Falls 


Les Francophones occupent 
l'école secondaire 


Sturgeon Falls, Ont, -En= 
viron 200 élèves francopho= 
nes, accompagnés d'adultes 
ont occupé l'unique école se= 
condaire de la ville récem= 
ment, au cours d’une mani= 
festation à l’appui de la cam= 
pagne qu’ils mènent pour que 
cette institution soit réser- 
vée aux francophones, 


L'occupation fait suite aux 
protestations contre la com= 
mission scolaire de Nipis= 
sing; celle-ci avait décidé 
qu'une seule école secondai= 
re suffisait pour les élèves 
anglophones et francopho= 
nes, 


Cet établissement reçoit 
environ 1600 étudiants dont 
quelque 1200 sont franco= 
phones, 


Sturgeon Falls est une pe= 
tite ville située à 20 milles 
de North Bay, 

Des agents de la Sûreté 
provinciale ont monté la gar= 
de, mais ils n’ont eu aucune 
difficulté avec les manifes- 
tants, Plusieurs agents ont 
passé la nuit dans l’immeu= 
ble, 

Un des leaders dela mani= 
testation, M. Jean Saint 
Louis, âgé de 17 ans, a décla= 
ré que les élèves sont prêts 
à occuper l’immeuble indéfi= 
ment, ce qui rend difficile 
le cours normal des pro= 
grammes scolaires, 

Des tentatives de mani 
festations de solidarité ont 
été amorcées à l'école se 
condaire MacDonald-Car= 
tier de Sudbury et à l’école 
secondaire Algonquin de 
North Bay, mais ces tenta 


ATTENTION 


La Chambre de Commerce 


(l’école Etienne-Brüûlé) a a 
dressé un télégramme d’ap= 
pui aux grévistes de Stur- 
geon Falls, 


tives se sont avérées nulles, 

De plus le principal de la 
première école secondaire 
francophone de Toronto, 


Nouveau chef 
de tirage 


M. Hubert Philippot vient 
d'être nommé chef de tirage 
de ‘‘La Liberté et Le Pa= 
triote”’, I sera directement 
responsable du recrutement 
des abonnements, de la dis= 
tribution du journal auprès 
des divers dépositaires et 
du service des recruteurs 
d'abonnements, 


M, Philippot atoujours été 
actif dans les diverses ass0= 
ciations franco=manitobai= 
nes. Il aida à l’organisation 
du premier rallye franco= 
manitobain et il fait partie 
de la Fédération des Asso= 
ciations de Parents et Maf- 
tres du Manitoba, dont il fut 


le président pendant deux 
ans. 
Natif de Ste-Anne, M, Phi= 


lippot est âgé de 35 ans, N 
est marié et père de quatre 
enfants, 


et la Jeune Chambre 
de St-Boniface 


La Chambre de Commerce et la Jeune Chambre 
de St-Boniface organisent trois réunions publi- 
ques afin que les électeurs puissent rencontrer, 
entendre et connaître les candidats qui se pré- 
sentent aux postes de conseillers et commissai- 
res. 


le 28 septembre à l’école Louis Riel à 8:00 

le 29 septembre à l’école Nelson MacIntyre à 
8:00 
“le 30 septembre au Windsor Park Collegiate à 
8:00 


Tous sont invités 


AVIS AUX ELECTEURS 
AU SUJET DU 
RAPPORT FINANCIERE 


Avis aux électeurs du Village de St-Pierre 


Avis est fa la présente donné que copie du 
rapport financier mensuel du Village de St- 
Pierre pour le mois d'août 1971 peut être 
consultée, aux heures convenables, dans les 
bureaux du Village, par tout électeur du Vil- 
lage ou son représentant. 


Donné à St-Pierre, au Manitoba, le 16e jour 
de septembre 1971. 


Mme C. Bourgeois, 
trésorière 


FOREST, GUENETTE & CIE, COMPTABLES AGREES 
EDIFICE CKSB, 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 
TÉLÉPHONE: 947-1671 


FOYER ST-BONIFACE - FOYER ST-NORBER: 
Pour personnes âgées 


Chambre privée où semi-privée # Nourriture excellente 
Service de buanderie # Infirmière diplômée, 


«Prix raisonnables, 


Prière de noter que les heures de visite à l'Hô- 
pital Général de St-Boniface seront annulées 
de 10 h 00 à 15 h 30, le samedi 25 septembre 
1971. Ceci est occasionné par le passage de la 
princesse Margaret et de son époux, Lord 
Snowdon. 


D en NN RCE STU 
Présentation des candidats 


DIVISION SCOLAIRE DE LA RIVIERE:-SEINE 
PROVINCE DU MANITOBA 


AVIS EST PAR LA PRESENTE DONNE que le 6e jour d'oc- 
tobre 1971 A.D., entre les 10 heures du matin et 2 heures de 
l'après-midi, au Bureau de l’Administration, 192, avenue Cen- 
trale, Ste-Anne, Manitoba, je recevrai les présentations de can- 
didats aux postes de commissaires d'écoles 

Quartier 1: un à élire 

Quartier 3: un à élire 

Quartier 4: un à élire 

Quartier 5: un à élire 

Quartier 7: un à élire 
pour l’autorité locale ci-haut mentionnée. 


Toutes les présentations devront être faites par: écrit et de- 
vront être accompagnées de la signature d'au moins vingt- 
cinq électeurs, ou de PAS MOINS de 1p.c. des électeurs 
(quel que soit le moindre nombre) de l’autorité ou du quar- 
tier (selon le cas); mais dans tous les cas, d’au moins deux 
électeurs. Chaque présentation devra être accompagnée 
d’une acceptation écrite par le candidat et aussi par une dé- 
claration de compétence dument signée et attestée par le, 
candidat. 


Les formules de présentation qui ne seront pas accompa- 
gnées des documents requis et qui ne seront pas correcte- 
ment enregistrées seront rejetées. 


On peut se procurer des formules de présentation en s'adres- 
sant au Bureau de l'Administration, 192, avenue Centrale, 
Ste-Anne, Manitoba. 


Donné à Ste-Anne dans la Province du Manitoba, ce vingt- 
deuxième jour de septembre 1971, AD, 


S. Bisson 
président d'élection 


Autorité locale de la Division scolaire de la Rivière- 


AGE " ua 


Salle de réception du 


Centre St-Louis 


ANGLE PROVENCHER & NADEAU 


Réservez dès maintenant pour 
vos soirées sociales, banquets, no’es, 


Bingo tous les samedis de 2 h à 4 h p.m, 
RENSEIGNEMENTS: Lucien Leclerc 


Tél: 247-3087 500, boul. Provencher 
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Un journaliste de ‘La Lis 
berté et le Patriote’ s’est 
rendu àSt-Pierre la semaine 
dernière, Il a rencontré M, 
Jos. -T, Larivière au foyer 
de St-Pierre, Un lecteur 
assidu de votre journal avait 
attiré l’attention de la rédac= 
tion sur l'existence d’un 
fourneau à chaux dans la ré= 
gion de La Rochelle qui date 
rait du temps de Riel, Nous 
remercions M, Jos,-T, La» 
rivière pour la permission 
qu’il nous a accordée d’en- 
registrer ses propos et de 
les publier, 


Assis dans l’auto à l’abri 
du vent, les yeux fixés au 
grand côteau, dit ‘‘la mon= 
tagne’””, M, Larivière re- 
tournant au monde de ses 
connaissances et de ses sou= 
venirs, commença ainsi: 


‘Alfred Nault, mon oncle 
‘l'habitant’ Nault était em 
bauché par le vieux Francis 
Riel, au fourneau à chaux que 
nous venons de visiter, C’est 
lui qui m’a raconté comment 
on s’y prenait pour construi= 
re ce genre de fourneau, Les 
pierres sont cimentées les 
unes sur les autres pour for= 
ner un genre de rectangle, 
un rempart, A l’intérieur 
on plaçait les pierres à 
chaux, Il fallait les empiler 
de sorte que la flamme puis= 
se circuler entre elles, I y 
avait un endroit pour faire 
du feu, Quand on allumait 
le feu, il ne fallait pas le 
laisser éteindre pour garder 
la pierre rouge, jour et nuit, 
jusqu'à ce que la pierre s'ef 


frite, tombe en fleur, Pour 
cuire une pierre, pour faire 
de la chaux, il faut que les 
pierres chauffent assez fort 
pour qu’elles deviennent 
blanches, bleues, 


Le père de Louis (Riel), 
si je me rappelle bien, avait 
bâti le moulin à fleur de la 
Seine, Maman m’a toujours 
conté qu'elle allait au mou 
lin, On n’y faisait que mou 
dre le blé, Les gens appor= 
taient tout, Puis quand on 
voulait faire du pain, il y a= 
vait là un sas pour ôter le 
son et l’on faisait du pain 
avec la farine, 


Acette époque les gens 
voyageaient, On en revient 
à l’histoire qu’il y avait une 
‘trail’ par ici, Comme la 
‘trail’’ qui passait à La Ro= 
chelle était souvent impra= 
ticable, les gens avaienttra= 
cé cette autre ‘‘trail”” qui 
suit les cûteaux. C’estcom= 
me Ça qu'il y avait deux che= 
mins pour aller à St-Paul, 
L'autre ‘‘trail’’ se trouvait 
à passer à St-Adolphe, sur 
les côteaux de Niverville et 
puis continuait le long de la 
rivière jusqu’à Otterburne, 

C'est comme ça que Fran= 
cis Riel serait parvenuen cet 
endroit, Il voyageaitets’in- 
formait, En voyageant à St- 
Paul, il n’était pas sans re 
marquer les roches des côû= 
teaux, Les Riel étaient des 


‘‘gens à machinerie”, Le 
vieux Francis devait être un 
des premiers maçons, Isa 
vait tailler la pierre etfaire 
le mortier ‘‘d’chaux’’, C’é… 
tait dans sa ligne, 


En ce temps-là, les gens 
voyageaient avec des boeufs, 
Les boeufs vont plus trans 
quillement que les chevaux, 
mais dans les marais, le 
cheval va s’embourber tan 
dis que le boeuf va continuer, 

Pour garder un cheval en 
bon ordre, il faut lui donner 
de l’avoine, Le boeuf se con= 
tente de l’herbe des champs, 
Je me souviens que mon père 
en avait une paire, I les a 
vendus j'avais huitans, Pour 
travailler la terre le cheval 
est bien en avant, mais pour 
voyager à travers les prai= 
iies, passer dans les marais 
à grenouilles, je vous dis que 
le boeuf est bon, 


Les gens du Fort Garry 
suivaient la Rivière-Rouge, 
Ils passaient à Ste-Agathe et 
allaient à Pembina, Biendes 
gens m'ont demandé pour 
quoi les premiers colons 
suivaient les cours d’eau, 
la boue ,,, etc, Quandon vos 
yage avec des boeufs et des 
chevaux, ça prend de l’eau, 
Les colons devaient traver= 
ser ces cours d’eau, si vous 
voulez, mais sans eau ça 
n'allait pas bien, 

On lit dans l’histoire que 
Jean-Baptiste Lagimodière 
pour se rendre à Pembinaest 
passé à l’ouest de la rivière 
Rouge, par Headingley pour 
contourner la compagnie du 
Nord-Ouest, Il faisait sem 
blant qu’il ne partait pas pour 
l'est, 

Mon père a toujours passé 
par La Rochelle quand il se 
rentlait à Pembina, Il venait 
de St-Vital qu’on appelait le 
côté de Riel, I entreprenait 
un contrat de s’en aller àSt- 
Paul avec des charges et de 
revenir avec des charges, 
Même si Ça lui prenait un 
mois ou deux, c'était tou 
jours Ça, car l'argent était 
rare, 

Le premier argent venait 
de la compagnie de la Baie 
d'Hudson ou de la compagnie 
du Nord-Ouest, Les activi= 
tés de la Baie d'Hudsonnese 
limitaient pas, seulement au 
nord manitobain, Elle em= 
bauchait des gens du sud qui 
faisaient du ‘‘pemmican?’’ 
tout l'été, C'était pour ses 
forts du nord, 

Après les troubles de 
1869.70 il ne faisait pas bien 
bon pour les gens du pays de 
vivre autour de Winnipeg, 
Elzéar Goulet s’est fait tué 
le jour du mariage de mon 
père, Monpère m’a toujours 
conté qu’à la sortie de l'égli= 
se il avait invité Elzéar àse 
joindre à la fête, Il avait ré- 
pondu: 


M. Aurèle DESAULNIERS 


tél.: 233-3394 — 233-4051 


Stationnement à la porte du bureau. 


Louis Riel n'était pas un fou... 


— Non, j'ai affaire à aller 
en ville, 

— Qu'est-ce que tu vas 
faire 1à? L'armée est là! 
Viens avec nous à la fête, 
Viens à la noce, 


Non, il devait y aller etse 
faire tuer, Elzéar Goulet et 
Elzéar Lagimodière étaient 
les deux qui avaient enterré 
Scott, celui qui s'est fait 
fusillé par un peloton d'exé- 
cution, Les deux avaient 
prêté serment qu’ils iraient 
enterrer le corps de Scott 
et que jamais ils n’en dévoi= 
leraient l'endroit, Is te- 
naient à leur parole d’hon- 
neur, 

Si mes parents en ont parlé 
de Louis Riel! Louis n'était 
pas du tout un fou,,, Pas du 
tout,,,. Pas dutout,,, Cha= 
cun ses idées, biensür, Pour 
moi, Louis Riel étaitunhom= 
me tout à fait commeles au= 
tres, Je vous assure que de 
puis Jean XXII bien des chos 
ses dites par Riel sontarris 
vées, Il était inspiré, Nn’a 
pas tiré Ça de sa tête, 

Louis Riel était premier 
cousin avec ma mère et la 


maison chez nous lui a sou 
vent servi de cachette pen- 
dant qu’il était traqué, que 
sa tête était mise à prix par 
l'Ontario, 

Louis fut lepremier re 
présentant du Manitoba aux 
Communes, au gouverne 
ment d'Ottawa, Il avait ins 
crit son nom là et quand les 
orangistes l'ont vu, ils se 
sont mis après, 

Mes parents m'ont conté 
que Riel avait dit: ‘J'ai fait 
le fou, mais je ne suis pas 
fou, J'y étais obligé pour 
Sauver ma peau”, Sa vie au= 
rait été plus courte s’il n’a 
vait pas fait le fou, Louis 
Riel est mort parce qu’il a 
vait une mission à remplir, 
On commence à le reconnaf= 
tre, car on est à lui ériger 
un monument près du palais 
législatif, J'ai visité le mo 


désire annoncer à ses clients et ses amis qu'elle est maintenant représentante 


pour le service d'assurance-automobile 


* Nouvel enregistrement d'automobile 


* Plaques d'immatriculation 


* Toutes autres assurances, feu, vie, accident, maladie, 


Venez nous voir avec la 


formule suivante: 


P 
APPLICATION FO 


ROVINCE OF MANITOBA 


| Appelez * Aurèle C. Campeau, C.L.U. 


L'IMPÉRIALE 
+, COMPAGNIE DASSURANCE-VIE 


" vous protège pour la vie 


nument de Riel à Regina, un 
monument érigé par les an 
glais, C’est une vraie honte, 
Vous regardez ce monument 
et c’est bien clair qu’il re 
présente un homme qui n’a 
pas d'esprit, Il est revêtu 
d’une jaquette, il n’a pas de 
culotte, il est pieds nus, Je 
vous assure que pour 
nous ,,, Les anglais, qui le 
disaient fou, l'ont quand mê- 
me pendu, C'est curieux 
qu’on pende les fous, I: 
voulaient seulement s’'e, 
débarrasser,’ 


Tout au long de l'entretien, 
sur l'enregistreuse on peut 
entendre les bruits que M, 
Larivière faisait en frottant 
deux petites pierres à chaux 
qu’il avait ramassées au 
fourneau, pour apporter à sa 
dame, 


L'Impériale Compagnie 
D'Assurance-Vie 
Ste 300, 360 Broadway Ave. 


Winnipeg, Manitoba 


Bur: 942-3351 
Rés: 269-3991 


L'Agence d’Assurances Aurèle Desaulniers 


390, boul. Provencher St-Boniface 6 Manitoba 


| 
R CAPANAENTIPRATS OF INSURANCE | 

l 
MOTOR VEHICLE LIABILITY INSURANCE CARD. | 
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Collaboration spéciale 


Notre journal vient de connaître des décisions 
majeures qui sont destinées à avoir de profondes ré- 
percussions sur son avenir. L'événement le plus im- 
portant est sans contredit le geste d'une entreprise 
de St-Boniface qui met à la disposition de notre 
hebdomadaire les services à plein temps et à titre 
gracieux de son président. 

C'est peut-être la première fois dans l'histoire du 
Manitoba français qu'un tel geste ait été posé. Cer- 
tes, il y a toujours eu de l'aide bénévole, mais à 
temps partiel. Tant à l'ancienne Association d'Edu- 
cation qu'à la Société Franco-Manitobaine, au Cen- 
tre Culturel qu'au Cercle Molière, les personnes qui 
y accordaient et y accordent encore bénévolement 
leur temps ont dû le faire en marge de leurs obliga- 
tions professionnelles et familiales. Nécessairement 
malgré toute la bonne volonté que l'on peut y met- 
tre, cette aide bénévole partielle est limitée et in- 
complète. Cela a occasionné des lenteurs ou encore 
des décisions escamotées. Par ailleurs, les fonds ou 
les sources de revenus sont bien trop modestes pour 
permettre des salaires convenables aux principaux 
responsables de l'administration. 

Il est donc fort heureux que La Liberté et le Pa- 
triote ait réussi à obtenir ainsi les services gratuits 
d'un homme compétent en administration finan- 
cière. À mon sens, c'est là la meilleure garantie 
pour l'avenir du journal. Quand une collectivité 
peut se donner ainsi des hommes prêts à lui accor- 
der tout leur temps sans rémunération, c'est signe 
d'une certaine maturité et d'une certaine autono- 
mie. 

Il faudrait souhaiter que d'autres entreprises 


Transition 


puissent aussi prêter les services gratuits de leurs 
hommes compétents, soit à la Société Franco-Mani- 
toba, soit aux Caisses Populaires, au Cercle Molière 
ou à d'autres organismes du genre. Il se produirait 
alors, du côté de la masse, un certain regain de con- 
fiance dans l'administration des diverses associa- 
tions culturelles ou autres qui s'occupent de ses in- 
térêts. 

Le changement qui s'est produit au plan de la ré- 
daction est survenu plus tôt qu'on l'avait prévu. 
Des besoins d'ordre pastoral exigeaient une réponse 
rapide et immédiate. On me les a présentés ces be- 
soins; on ne me les à pas imposés. Comme le jour- 
nal traversait une période de rajustement, j'ai cru que 
le moment était venu de transférer aux laiques les 
rêves de la rédaction et de me consacrer à des tâ- 
ches plus proches de ma vocation et de ma forma- 
tion professionnelle. 

J'ai accepté un défi formidable. Je ne me la Ca- 
che pas. La catéchèse auprès de jeunes du niveau 
secondaire en fait reculer plusieurs. Les jeunes nous 
forcent, nous les adultes, à reviser notre sens des va- 
leurs et mettre nos convictions au blanc. Nous y 
croyons où nous n'y Croyons pas. Si NOUS y Cro- 
yons, il nous faut être prêts à porter témoignage. 

Pendant ce temps, la rédaction passera une pério- 
de de transition, par moments, difficile. Je pense 
que cela deviendra moins pénible à mesure que le 
public manitobain saura faire confiance aux nou- 
veaux responsables. Habituée qu'elle était à voir des 
religieux ou des prêtres à la tête de certaines insti- 
tutions francophones, notre population semble s'a- 
juster difficilement à la prise en charge par des lai- 


ques. On trouve à redire sur leurs aptitudes, leurs 
compétences. On hésite à leur accorder le risque de 
se tromper, de faire certaines erreurs. 

Eh bien! en ce qui concerne notre hebdomadai- 
re, c'est chose faite. Les laïques sont bel et bien en 
charge et ils le resteront. Je suis prêt à leur accorder 
ma plus entière collaboration. Et j'invite tous les 
lecteurs à leur assurer un appui encore plus grand 
et plus assidu que du temps ou les Oblats pilotaient 
la barque. 

Il faudra aussi des collaborateurs par la plume. [1 
y a de la place pour tous les genres dans un journal: 
des rédacteurs pleins d'imagination et d'humour 
pour les annonces et les sports; des traducteurs aus- 
si versés en linguistique qu'en toutes sortes de scien- 
ces ou de métiers pour traduire en excellent fran- 
çais la publicité et les communiqués préparés en an- 
glais; des reporteurs capables d'analyser les événe- 
ments et de les rapporter fidèlement en un style vi- 
vant et correct, sans avoir toute une journée pour le 
faire; des chroniqueurs qui savent distinguer la nou- 
velle du potin; des photographes à l'afflut partout; 
enfin des gens épris d'un métier de toutes les heu- 
res, desservant les clients les plus exigeants avec la 
conviction de ne jamais parvenir à le satisfaire plei- 
nement. Selon certains, le journalisme est un métier 
de fou. Espérons que plus d'un s'y laisseront pren- 
dre. À ce moment-là, La Liberté et le Patriote de- 
viendra un journal vigoureux, parce qu'alimenté par 
une équipe forte et engagée. On devrait pouvoir y 
parvenir d'ici un an. 


Jean-Paul Aubry 


Il est ici question de vou= 
loir relever le défi d'égols- 
me et de non sens que la vie 
moderne semble vouloir im= 
poser au monde, Loin de 
rejeter tout ce qui est mis 
à la portée des hommes, par 
la vie moderne, nous voulons 
prouver que nous sommes 
capables de rester deshom= 
mes de coeur et de valeur, 
non des robots, uniquement 
conditionnés à faire des dol= 
lars, le plus vite possible, 
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gaspillant des sommes con 
sidérables pour la satisfac- 
tion des instincts, souvent 
les plus bas et les plus vils 
et, pour le moins, presque 
toujours égoïstes, Pour évi 
ter de tomber nous-mêmes 
dans cette fournaise qu'est 
la vie moderne, ou plus exac= 
tement pour en sortir, et 
peut-être, avec la grâce de 
Dieu, en inciter d’autres à 
nous suivre, voici le projet 
que je vous soumets, Ce 
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Rédacteur 
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IBUNE LIBRE 


Collectivité Fraternelle 


Monsieur Edgar Gagné 
Président régional de l'As« 
sociation d'Education 


n’est qu’une ébauche, c'est Sturgeon Falls, Ont, 


à nous tous, qu’il appartient 
de modeler et de remanier 
ce projet pour l'adapter à nos 
besoins, Besoins d’une vie 
plus conforme à l’IDEAL de 
bonheur et d'amour quiexis= 
te en chacun de nous, au plus 
profond de notre coeur, 


Les franco-manitobains 
suivent avec grand intérêt 
et une certaine angoisse la 
Situation scolaire de Stur= 
geon Falls, 


Ils se réjouissent à la pen= 
sée que le Ministre de l’é« 


ducation de l’Ontario vient 
de proposer un plan laissant 
entrevoir une possibilité de 


Pour qu’un mode de vie 
soit durable, il faut qu’il 
s'approche le plus de la vé= 
rité, La vérité ne peut chan= 
ger, du fait même de sa na= 
ture, Je me suis donc posé 
la question: Existe-t-il] un 


genre de vie, une organisa= 
tion humaine, qui ait résisté 
à l'épreuve du temps? J'ai 
trouvé comme seule répons 
se: le monachisme qui rien 
que pour notre époque a un 
passé de 15 siècles, Qu'est 
ce qui permet aux moines de 
se maintenir à travers les 
siècles? Pour le compren= 
dre, je suis rentré dans un 
monastère et j'ai vécu cette 
vie monastique, Ce quisur« 
prend le plus, lorsque nous 
sommes en présence des 
moines, c'est l’épanouisse= 
ment que ces gens ont, Im 
pression de calmo, de joie 
intérieure et de bonheur, 
Personnellement, mon sé 
jour a été des plus bénéfi- 
ques à tout point de vue, 
Qu'est-ce qu’il peut bien y 
avoir de valable dans la vie 
de ces moines? Toutsimple= 
ment la spiritualité, qui les 
place au-dessus des petites 


Suite à la page 12 


AVEC 


Les lecteurs © 


solution à la loi 141, au ni= 
veau provincial, 


Par contre, il est regret- 
table que vous ayez dû avoir 
recours à la contestation et 
que vos confants aient été 
privés de plusieurs jours 
d’Ecole pour obtenir ce qui 
s'impose du seul côté pé= 
dagogique, De plus, alors 
que le climat tant du côté 
fédéral que du côté de votre 
propre gouvernement onta= 
rien nous porte à de grands 


espoirs, I! est déconcertant 


de trouver encore des gens 
assez étroits d'esprits pour 
vous refuser ce qui est de 
plus élémentaire du point 
de vue de bilinguisme sco= 
laire, 

Espérons que la commise 
sion scolaire se rendra aux 
demandes des parents fran 
cophones, et que les enfants 
pourront retourner en classe 
sans tarder mettant fin à 
une situation qui a déjà as= 
sez durée, 


Maxime Desaulniers 
directeur général 
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On peut voir ci-dessus les quatre sections qui seront ajoutées à l'édifice actuel de l'Hopital 5t-sonirace. 
A — l'aile de 200 lits destinée aux soins intensifs; B — le service d'urgence; C — les laboratoires; D — la 


centrale de chauffage. 


0 À Bruxelles 


Le 29 août dernier, une 
impressionnante cérémonie 
eut lieu à la messe parois= 
siale à Bruxelles, 


Après la lecture de lé 
vangile devantla communau= 
té chrétienne, soeur Blandi= 
ne de Moissac des soeurs 


Ursulines, prononçait ses 
voeux perpétuels, 

Dans son homélie, le prê= 
tre qui présidait à la céré- 


monie fit l'éloge de la vie 
religieuse: ‘‘Nous sommes 
tous dans la joie, nous di= 
sait-il, de ce qu’une autre 


Les Buick 1972: 
pour ceux 


qui exigent toujours 


un peu mieux. 


Les Buick 1972 ont beaucoup de choses en commun 
avec les autres modèles que nous avons construits 


au cours des soixante-neuf dernières années: 
l'intégrité dans la technique, la recherche 


constante de l'excellence. C'est aussi 
ce qui, au cours des années, a fait 

de la Buick une voiture aussi admirée. 
Si vous avez l'intention d'exiger un 
peu mieux cette année, passez chez 
le concessionnaire Buick. || vous 
présentera les Buick 1972, 

des voitures dignes de confiance. 


La Skylark Voici le 


modèle qui permet aux 
jeunes familles d'acquérir 
une Buick bien plus tôt 
La Skylark a un V8 de 350 
pouces cubes en équipement 
Standard et le luxe de l'intérieur 


| 2 . : D É 


de tradition dans les Buick 


La Skylark, à un prix calculé pour 
transformer les amateurs de 
Buick en propriétaires 


de Buick, 


BX172CF 


Une ceinture n'est efficace qu'une fois bouclée. 


L'Electra 295 maginez 


confortable, se déplaçant 
rapidement, sûrement, 
Silencieusement. C'est la plus 


la voiture la plus 


luxueuse des 
Buick 1972. 


Les Buick 


L] 
La Centurion Une voiture personnelle, 
chic et pleine de brio, équipée du V8 de 
455 pouces cubes, Sa stabilité, que 
lui donne l'AccuDrive, se joue 
des routes raboteuses et 


des virages serrés. 


Certains des équipements représentés 
ou décrits dans cette annonce sont 
fournis en option moyennant supplément 


1972 


DES VOITURES DIGNES DE CONFIANCE. 
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de Ste-Agathe 


STE-AGATHE (DNC)-Plu= 
sieurs amateurs de balle au 
camp de Ste-Agathe se ren= 
daient à Brandon le mardi 
14 septembre pour assister 
à la partie décisive de l’an= 
née entre les Bisons de Ste- 
Agathe et l’équipe de Bran- 
don, et de les voir défaits 
au compte de 7 à 1, 


ACCIDENT REGRETTABLE 


Un regrettable accident 
est arrivé à M, Auguste Pé= 
loquin le vendredi 10 sep= 
tembre lorsqu'il s’est fait 
prendre le pied droit dans 
l'engrenage d’un tourne sans 
fin, machine pour charger 
les grains, Il a reçu les 
premiers soins à l'hôpital 
de Morris puis l'opération 


âme chrétienne, par ses 
voeux nous donne l’exemple 
du don total à Dieu, et nous 
met devant les yeux qu’il 
y a des valeurs plus grandes 
que les valeurs matérielles 
et les biens du monde, 

Par ses voeux elle nous 
sert d'exemple, Elle nous 
encourage de mieux vivre 
nous-même notre propre VO= 
cation, Elle nous dit par 
ses voeux ‘‘Nous sommes 
en voyage vers le Père, Pre 
nons ce Voyage au sérieux: 
le temps presse, 

‘La vie religieuse se pré 
sente devant les hommes 
comme un signe d'amour di= 
rigé tout droit sur Dieu d’ae 
bord, Elle nous rappelle 
que le premier et le plus 
grand commandement est: 
tu aimeras le Seigneur ton 
Dieu; que Dieu doit être le 
premier servi, Elle nous 
rappelle aussi que l’amour 
de Dieu doit produire chez 
la religieuse, comme dans 


Rectification 


HAYWOOD ERRATA 


NDLR — Nous nous exCu= 
sons de l’erreur qui s’est 
glissée dans la nouvelle de 
Haywood du 8 septembre 
1971 concernant l’agrandis= 
sement de la salle parois= 
siale, 

M, l'abbé Florent Labonté, 
curé de Haywood, a bien res 
çu l’autorisation d’agrandir 
la salle, mais les autorités 
diocésaines n’ont pas fourni 
$5,000, Elles ont plutôt au= 
torisé un agrandissement ne 
dépassant pas le coût de 
$5,000, Les fonds seront 
prélevés par les paroissiens 
de Haywood, 


d’une greffe le mercredi 15 
septembre, Il repose à pré- 
sent dans un état satisfai- 
sant, 


PROMPT 
RETABLISSEMENT 


Voeux de prompt rétablis= 
sement à Mme Roger Le- 
moine, Mile Marie-Joseph 
Lapalisse, Mlle Joanne Le 
moine et Mme Norman 
Brown qui séjournent à l’hô= 
pital de Morris, 

M, Albert Lécuyer faitdes 
progrès de santé à l'hôpital 
Général de Winnipeg, Un 
groupe d'amis sont allés 
moissonner les champs de 
M, Lécuyer, la semaine der- 
nière, 


Voeux perpétuels de Sr Blandine de Moissac 


le Christ, d’une façon toute 
naturelle l’amour des hom= 
mes et un dévouement in- 
tense pour l'Eglise’! Le pré= 
dicateur concluait en disant 
que la profession de soeur 
Blandine était un témoignage 
et une grâce pour nous, C'é= 
tait une visite spéciale du 
Christ dans nos âmes dans 
laquelle il nous disait; Mon 
Père céleste le premier ser 
vi 


La chorale de Bruxelles 
doit être félicitée et remer- 
ciée pour les beaux canti= 
ques, rythmés et autres, é- 
minemment appropriés à 
cette occasion, 


A côté des paroissiens 
de Bruxelles et des reli= 
gieuses de sa communauté, 
soeur Blandine était entou= 
rée de ses frères et soeurs, 
dont trois religieuses, Filles 
de la Croix, de ses neveux 
et nièces, de sa tante, Sr 
Elisabeth de Moissac, de 
son oncle Robert de Moissac, 
de plusieurs cousins et cou= 
sines dont le Père Joseph 
de Rocquigny, o.m.i., de Sr 
Eugénie de Moissac, Obla= 
te et de quelques bons amis, 

Ses bons parents, partis 
vers un monde meilleur, y 
participaient du haut du ciel, 

A Soeur Blandine, tous ré 
itérèrent les voeux expri= 
mês dans la prière des fie 
dèles le jour de sa profes 
sion: 

Souviens=toi d’elle, Seigneur 
dans ton Royaume, 


Rassasie-la de ton amour, 
Et elle vivra dans la joie et 
la louange, 


Que son apostolat soit tou- 
jours fructueux; 

Qu'elle reçoive la récoms= 
pense des apôtres, 


POULIN 


l'exterminateur 


24, rue Marion St-Boniface, Man, 


+ Spécialiste pour la destruction des ron- 
geurs (rats, souris, etc). odeurs et mau- 


vaises herbes, 


Vendons les différents produits à cet usage, 
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Faudrait-il légaliser la mari et le haschisch 
comme on l'a fait pour le tabac et l'alcool? 


Le 26 août dernier, le Comité Jeunesse, que le gou- 
vernement fédéral avait chargé de faire enquête sur 
la situation de la jeunesse au Canada, recomman- 
dait la législation des drogues dites “faites telles 
que la marijuana et le haschisch. Selon le rapport 
du Comité Jeunesse, le gouvernement contrôlerait 
le marché de ces drogues tout comme il le fait pour 
les cigarettes et l'alcool. D'ailleurs, remarque le Co- 
mité Jeunesse, en légalisant la “mari” et le “hash”, 
si populaires auprès des jeunes, le gouvernement ne 
ferait que consacrer une réalité de fait. Cependant, 
les milieux médicaux et la police ne l'entendent pas 
de la même facon que le Comité Jeunesse. Et l'on 
note d'autre part que les ravages de la drogue par- 
mi la jeunesse du monde occidental constituent une 
des principales préoccupations des autorités publi- 
ques. — Selon les auteurs du Comité Jeunesse, le 
débat public qui se fait autour de l'usage de la ma- 
rijuana et du haschisch serait trop souvent à base de 
“mythes et d'opinions sans fondement." Le présent 
dossier se propose donc de fournir le plus d'infor- 
mation possible sur la question des drogues et de la 
toxicomanie afin d'aider les lecteurs à formuler un 
jugement objectif sur la situation. 


Le monde occidental est 
complètement ‘‘drogué’’! La 
toxicomanie y court comme 
un feu de prairie! Affima- 
tion gratuite, dira-t-on; 
phrase à sensation dont se 
délectent les journalistes, 

Voyons les faits, Les sta- 
tistiques estiment qu'aux E— 
tats-Unis plus de wWngt mil= 
lions d’automobilistes pren- 
nent un médicament ou l’au= 
tre, Combien d’autres, qui 
ne conduisent pas, n’ont pas 
sur eux ou dans leur tiroir 
de leur chambre une boute{l= 
le de ‘‘pilules’”” quelconque? 
Et quelle ménagère cana= 
dienne ne voit pas à munir 
son foyer d’une petite phar= 
macie où l’on trouvera des 
aspirines, des ‘‘pilules pour 
dormir?’ et d’autres ‘contre 
le rhûme’’? Ajoutons à cela 
la cigarette et l'alcool, et 
l'on ne peut que conclure que 
la ‘‘drogue’’ est unebéquille 
permanente du peuple cana= 
dien, pour ne parler que de 
lui, 

Mais ce qui fait davantage 
la manchette de nos jours, 


} 
l , 


Les quatre stages de l'habitude de la drogue: la joie, la peur, l'amertume, la 
défaite. À l'occasion d'une campagne anti-drogue, quelque 10,000 exemplai- 
res de cette pancarte ont été affichés dans les écoles du Danemark. Deplo- 
rant la mort d'amis intimes victimes de l'esclavage de la drogue, le dessina- 
teur Stephan Rostrup a payé de sa propre poche les frais d'impression de cet- 


te pancarte. 


Kim Industry & Manufacturing Co. Ltd. 


1143, Sanford — Winnipeg, Man. 


Tél: 775-3678 — 775 


908 


Spécialisé dans le dessin, la fabrication et l'installation de 
fenêtres et de portes d'aluminium. 


Pour une limite de temps seulement: une réduction jusqu'à 
$10.00 en retour pour les vieilles fenêtres ou. portes. 


Nous fournissons et installons les auvents et les revêtements 


d'aluminium, 


Pour plus de renseignements s'adresser à: 


M. Gilbert COMEAU 
représentant des ventes 
Tél.: 775-3678 — 7754908 


c'est l'usage des narcotiques 
dérivés du pavot, les dro- 
gues ‘fortes’, et les dro= 
gues ‘'faibles”’ telles que la 
marijuana et le haschisch, 

D'après la revue LIFF 
(31 octobre 1969), au moins 
12 millions d'Américains a 
vaient essayé la ‘‘mari’’ en 
1969, 

La revue SCANDINAVIAN 
TIMES rapporte dans son 
numéro de septembre que 
50,000 jeunes Danois fument 
régulièrement le haschisch, 
La police de Stokholm pour 
sa part fixe à 50,000 envi= 
ron les fumeurs de ‘‘hash??’ 
dans la capitale suédoise, 

Encore au Danemark, une 
enquête conduite auprès des 
élèves de 6e-10e dans une 
petite ville du Jutland a ré= 
vélé que 33% des jeunes a- 
vaient essayé le haschisch, 

Dans un faubourg très mo 
derne de Stockholm, une ins= 
titutrice demande à ses élè- 
ves de 8 ans ce qu'ils sa- 
vaient sur les narcotiques, 
‘‘I1 y a des pilules’, de ré 
pondre aussitôt les petits, 
‘{Vous nouvez aussi les fu- 
mer,” ‘D'autres se ser 
vent de seringues.” ‘‘Ils se 
tiennent là, au coin de la 


rue,” ‘Ils agissent drôle 
ment; ils deviennent fous, 
Alors, nous nous sauvons 


et nous allons nous cacher !”? 

Le Manitoba n'est pas à 
l’abri de ce courant, Après 
Vancouver, Montréal et To= 
ronto, Winnipeg a bonne ré 
putation chez les trafiquants 
de drogues ‘faibles?’ 

Quatre jours avant ia pu= 
blication du rapport du Co 
mité Jeunesse, une jeune fil= 
le de 20 ans mourait à l'Hô- 
pital Général de Winnipeg; 
on lui avait passé de la 
Strychnine au lieu d’un au 
tres hallucinogène, Quinze 
autres jeunes avaient été 
empoison ées de la même 
façon, 

Chaque semaine, de jeu- 
nes adultes sont traduits en 
justice pour possession {llé= 
gale de marijuana ou 
haschisch, Le trafic de ces 
drogues se fait couramment: 
à St-Boniface, Dans certains 
milieux à revenu moyen, le 


ÉLISEZ 


‘cocktail party”’ a été rem 
placé par le ‘‘pot party’, 

Les drogues illicites pé- 
nètrent aussiles campagnes, 
I n’y a pas si longtemps, 
dans une école secondaire 
rurale, un adolescent avait 
été surpris à prendre du 
LSD, 

Dans les milieux défavori= 
sés, par exemple chez les 
Indiens, de tout jeunes en= 
fants s'amusent à respirer 
les vapeurs délétères de la 
colle, 

Le problème est partout, 
Mais que sait-on au juste 
sur les drogues? Qui en fait 
le trafic? Pourquoi les jeu= 
nes s’adonnent-ils à la dro- 
gue? La marijuana et le 
haschisch sont-ils inoffen 
sifs? La société gagnerait 
elle à en légaliser l'usage? 
Les experts affirment qu’il 
n’y a pas de solutions faci= 
les au problème des drogues, 
les drogues; 


CE QU'ELLES SONT 
A — GENERALITES 


Une drogue est un produit 
d'origine naturelle ou chimi= 
que, susceptible de modifier 
les sensations, les facultés, 
le comportement d’un indi= 
vidu et de créer chez lui 
une dépendance, La drogue 
peut causer des dommages 
a la santé physique et psy- 
chique de celui qui en abu= 
se, 

Les hommes ont décou- 
vert depuis longtemps des 
substances capables d'en 
gendrer la toxicomanie, As« 
syriens, Egyptiens, Grecs 
nous ont légué des textes 
qui témoignent de l'usage 
de !l'opium et du chanvre 
indien dans l'antiquité, 

Les principaux stupéfiants 
naturels nous viennent de 
quatre plantes: le chanvre 


indien (cannabis) donne le 
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actif et énergique 


* qui prend vos intérêts à coeur 


Le 6 octobre 


hachisch et la marijuana; 
le pavot nous fournit l’0= 
pium; les feuilles du coca 
servent à la fabrication de 
la cocaine et de ses déri- 
vés; le peyolt est un cactus 
du Mexique dont les pro- 
priétés hallucinogènes é- 
taient déjà connues des Az= 
tèques (1325), 

Au cours des dernières 
années on a pu assister à 
l’apparation et à la diffu- 
sion accrue de nouveaux sé= 
datifs, stimulants et hallu- 
cinogènes produits en labo= 
ratoire, 

Beaucoup se droguent en 
abusant des médicaments de 
toutes sortes: tranquili- 
sants, stimulants, compri- 
més contre la douleur, etc, 
Certains usent de L,S,D,, 
marijuana, hachisch, colle 
d'avion et autres produits 
susceptibles d'engendrer la 
toxicomanie, 


B - CLASSIFICATION LES 
DROGUES 


On peut classer les dros 
gues en trois principales 
catégories: 

II Les somnifères et a= 
nalgésiques, On en prend 
pour mieux dormir, atté- 
nuer sa douleur, calmer son 
système nerveux, 

[Il Les stimulants donnent 
un regain momentané d’é- 
nerglie; ils excitent le sys= 
tème nerveux, 

I Les hallucinogènes ont 
la propriété de libérer l'es 
prit, produire une extase, 
transporter dans un monde 
irréel, 


1 LES PRINCIPAUX SOMs= 
NIFERES ET ANALGESI 
QUES SONT: 

1 - Les barbituriques qui 
servent à calmer lesystème 
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ELECTIONS 


AVIS EST PAR LES PRESENTES DONNE qu'on soumettra au vote des électeurs les noms des candidats suivants, dûment mis en nomination, quant à l'é- 
lection d’un MAIRE, de CONSEILLERS et de COMMISSAIRES D'ECOLE: 


POUR LE DISTRICT LOCAL DE LA CITE DE WINNIPEG 
POUR MAIRE 


ANDERSON, Gordon — 252, rue Sherman, Winnipeg 
HUTTON, Bill — 177 Egerton Road, St-Vital 
JUBA, Stephen — 858, avenue William, Winnipeg 
SHEWCHENKO, Pete — 205-5 Valhalla Drive, North Kildonan 
WILLIS, Jack — 174, avenue Helmsdale, East Kildonan 


POUR CONSEILLERS 


QUARTIER ROSS HOUSE 


QUARTIER CHARLESWOOD PARK 


Le _ d, Winnipeg 
COOPMAN, Al, — 1307, rue Liberty, Charleswood ARNASON, Einar — 726, rue Garfield, 
HILGENGA, John — 3600 Vialoux Drive - Charleswood FERGUSON, Howard — 303-900, avenue Norwich, East Kildonan 
KNIGHT, G, (Bill) — 239 Fairmont Road - Charleswood MARSHALL, Donald George — 34 Middle Gate, Winnipeg 


RIMMER, Norman — 605, rue Berkley, Charleswood MUNROE, George - 1012, rue Ashburn, Winnipeg 


QUARTIER TUXEDO HEIGHTS QUARTIER TALBOT 
FULOP, Johnathon — 646 Academy Road, Winnipeg KELLER, Ronald — 279, rue Smart, Winnipeg 


PARKHILL, Roy H, -238, avenue Harvard, Winnipeg SKOWRON, Alfred J, — 528, avenue Riverton, Winnipeg 
ROSBOROUGH, E.M, (Evelyne) — 315, boulevard Boreham, Tuxedo TYMCHUK, Ed - 515, avenue Castle, Winnipeg 


QUARTIER QUEENSTON QUARTIER RIVERTON 
BROTMAN, Ernest A, - 624, rue Waverly, Winnipeg COCHRANE, Kenneth Charles - 710, avenue Union, Winnipeg 
DECTER, Percy Harry — 97, rue Ash, Winnipeg MAZUR, Andrew — 194 Glenwood Crescent, Winnipeg 
STEEN, Warren J, — 474, rue Oxford, Winnipeg PENNER, Ike — 260, avenue Neal, East Kildonan 


QUARTIER KELVIN QUARTIER NORQUAY 
NORRIE, Bill -1176, avenue McMillan, Winnipeg HEBER, Elly Lydia — 142, rue Stephens, Winnipeg 

QUEEN-HUGHES, Gloria — 697 Wellington Crescent, Winnipeg PLATSCHICK, Romeo — 144, avenue Aberdeen, Winnipeg 
SHAPIRO, Daniel — 349, rue Waverley, Winnipeg REBCHUK, Slaw -— 576, avenue Cathedral, Winnipeg 


QUARTIER GRANT PARK QUARTIER STRATHCONA 
BARISH, Earl Joel — 938, rue Campbell, Winnipeg CROPO, Joseph — 656, avenue College, Winnipeg 
FOGEL, Carole — 796, rue Ash, Winnipeg KARDASH, William Arthur — 1132, avenue Bannerman, Winnipeg 
GLAZERMAN, Fredric Harvey — 402-188 Roslyn Road, Winnipeg LAZARENKO, Harry — 653, avenue Magnus, Winnipeg 
KAUFMAN, Morris — 529, rue Montrose, Winnipeg 


VIEW QUARTIER, CATHEDRAL 
QUARTIER RIVER 


KARASINSKI,. Ben — 416, rue McGregor, Winnipeg 
LOUDON, Doug. — 530, place Berwick, Winnipeg 


MUL£LER,. Max — 381, avenue Cathedral, Winnipeg 
TAFT, Robert T, — 274, avenue Ashland, Winnipeg ZUKEN, Joseph — 181, avenue Anderson, Winnipeg 


QUARTIER COCKBURN 


QUARTIER MYNARSKI 
CERETTI, Arthur — 184, avenue Bartlet, Winnipeg GALANCHUK, Kenneth J, — 642, boulevard Inkster, Winnipeg 
HAWRYLUK, William -— 30, avenue Knappen, Winnipeg 


KOSTANIUK, Constantine — 705, avenue St-Johns, Winnipeg Î 
JOHANNSON, Robert D, — 526, avenue McMillan, Winnipeg LECHOW, Walter — 919, avenue Bannerman, Winnipeg 


PARASHIN, Paul — 138, avenue Machray, Winnipeg 
PAYMENT, Howard R, — 789, avenue Bannerman, Winnipeg 
QUARTIER ROSLYN k 
HULL, John Thomas — 1005-246 Roslyn Road, Winnipeg $ 
MATSYK, Robert Thomas — 126, rue Bryce, Winnipeg QUARTIER ARLINGTON 
WESTBURY, June — 227, avenue Montgomery, Winnipeg BILESKI, Andrew - 825, baie Polson, Winnipeg 


DUCH, Myrslaw — 950, avenue Boyd, Winnipeg 


FUGA, Olga — 1161, avenue Burrows, Winnipeg 
QUARTIER MEMORIAL MALANCHUK, Nick — 780, avenue Polson, Winnipeg 
MORCEN, Blake Lancelot — 105, rue Ruby, Winnipeg MAZCWITA, Borden — 921, avenue Cathedral, Winnipeg 
ROBERTSON, Andrew Nicol — 849 Valour Road, Winnipeg 


SIAMANDAS, George - 265, rue Balmoral, Winnipeg 
WILSON, Bob — 2 Middle Gate, Winnipeg 
WOLCVWIEC, Stan — 75, rue Sherbrook, Winnipeg 
ZUCAWICH, Gerald — 150, rue Sherbrook, Winnipeg 


QUARTIER SISLER 
CURRIE, Don — 6-11, rue Dorset, Winnipeg 
FEDON, Steve — 624, avenue Polson, Winnipeg 
HA PIN, Harry H, - 1194, avenue Magnus, Winnipeg 
HUDSON, Norman 4, — 1187, avenue Polson, Winnipeg 
SULYMKO, John P, - 861, boulevard Inkster, Winnipeg 


QUARTIER WESTMINSTER 
ANDERSON, Ernest R, - 286, rue Home, Winnipeg 
McARTON, Drew — 892, avenue Palmerston, Winnipeg 
STEEN, Robert — 2C-616, rue Strathcona, Winnipeg QUARTIER GARDEN CITY 


BAILEY, Ray — 384, avenue Royal, West Kildonan 


YANOFSKY, D, A, (Abe) — 62, baie Ashbury, West Kildonan 
QUARTIER POLO PARK 


DIXON, Geoffrey Lenard — 643, rue Goulding, Winnipeg f 
FINES, Gordon R, — 604, rue Strathcona, Winnipeg QUARTIER KILDONAN PARK 


BACHMAN, Charles - 655, avenue Hartford, West Kildonan 

BAKER, Charles W, - 416, avenue Hartford, West Kildonan 

BASS, Michael (Mickey) — 356, avenue Burrin, West Kildonan 
FERRIER, Charles W, — 2387, rue Main, Old Kildonan 

GERSHUNY, Philip - 516, avenue St-Anthony, West Kildonan 
O'SHAUGHNESSY, Mike — 212-370, avenue Partridge, West Kildonan 
STREWCHUK, George — 1733, rue Main, West Kildonan 

ZAIDMAN, Ben — 23, rue Iris, West Kildonan 


QUARTIER SARGENT PARK 
ELIASON, Magnus — 791, avenue Wellington, Winnipeg 
McGARVA, William — 777, rue Dominion, Winnipeg 


QUARTIER WESTON 
GOLDEN, S, Morley — 65 West Gate, Winnipeg 
WADE, Alan C, — 1492 ouest, avenue William, Winnipeg 
QUARTIER JEFFERSON 
NARVEY, Kenneth Martin — 15-202, avenue St-Anthony, West Kildonan 
QUARTIER BANNATYNE SASAKI, William H,-83 Lincrest Road — West Kildonan 
CHERNIACK, Lawrie — 375, rue Lilac, Winnipeg 


SOROKIN, Sam — 360, rue Scotia, West Kildonan 
SCHELLENBERG, Robert John — 408-671, avenue William, Winnipeg TURBOVSKY, Sheldon — 206, avenue Rupertsland, West Kildonan 


WATSON, Charles J, C, - 579, avenue Smithfield, West Kildonan 


QUARTIER BALMORAL 
KLYM, Adam — 551, rue Beverley, Winnipeg QUARTIER MILES MACDONNEL 
WACH, Peter — 4-456, rue Main, Winnipeg DOWHAN, Stanley - 398, avenue Washington, East Kildonan 
RUTA, Michael - 388, avenue Bronx, East Kildonan 
WRIGHT, Donald William — 408, avenue Helmsdale, East Kildonan 
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Valcourt, Québec — L’ho= 
norable Robert Bourassa, 


premier ministre de la pro= 
vince de Québec, a proéédé 


Musée J.-Armand Bombardier 


récemment à Valcourt aux 
cérémonies d’inauguration 


du Musée J, Armand Bom= 
bardier, Plusieurs notables 


des Cantons de l’Est, Mon 
seigneur Jean-Marie For= 


Les concessionnaires 
Chevrolet/Oldsmobile 


SYMBOLE D LRCELLEMEE 


présentent les Chevrolet 


Vous devez changer de voiture 
cette année”? Réjouissez-vous, car 
le choix de belles voitures est plus 
vaste que jamais. 

Chez Chevrolet, il va de la 
nerveuse petite Vega, la mini-fait- 
tout, à la grande Chevrolet Caprice. 
N'oubliez pas que les grandes 
Chevrolet vous offrent tout l'espace 
souhaitable et qu'elles sont équipées 
de la servo-direction, des servo-freins 
à disque et, si vous choisissez un 
moteur V8, d'une boîte automatique, 
le tout en équipement standard. 

Entre la petite Vega et les 
grandes Chevrolet, vous avez la 
Nova, la Chevrolet ni trop grande 
ni trop petite, célèbre pour sa 


sûreté de fonctionnement. 

Une petite taille au-dessus de 
la Nova, et avec une ligne un peu 
plus sportive: la Chevelle. Une 
voiture moyenne qui possède bien 
des qualités des grosses voitures, 
particulièrement en ce qui concerne 
le confort et la douceur de marche. 

Mais peut-être que cette année vous 
voudrez monter en classe Oldsmobile ? 

La Cutlass vous facilitera les 
choses. C'est le modèle intermé- 
diaire qui possède l'élégance, le 
confort et fournit les performances 
caractérisant les Oldsmobile. La 
Cutlass, celle qui vous permet 
d'acheter une Oldsmobile une 
couple d'années plus tôt. 


La familiale Kammback Vega. 


Oldsmobile 1972. 


Si vous recherchez le confort 
avant tout, alors, tournez-vous vers 
l'Oldsmobile Delta 88. Il est difficile 
de croire que c’est la moins chère 
des grandes Oldsmobile car elle ne 
ménage rien, ni en douceur de 
roulement (elle est équipée de la 
suspension G-Ride), ni en équipe- 
ment standard, sans parler du 
prestige qu'elle donne à son 
propriétaire. 

Peu importe que vous choisissiez 
la petite Vega, la Nova, la sportive 
Chevelle ou la Cutlass, ou encore 
une grande Impala ou une Delta 88, 
vous obtiendrez toujours plus pour 
le prix. Il en est toujours ainsi avec 
General Motors. 


OLDSMOBILE 
'AVANT-GARDISTE 


Le sedan hurdtop Delta 88 Royale. 


Passez chez le concessionnaire Chevrolet/Oldsmobile aujourd'hui même. 


Boucler ceinture et baudrier, l'idée de votre vie 


Certains des équipements représentés ici sont fournis en option, moyennant supplément, 


tier, archevêque de Sher- 
brooke, Mme J, Armand 
Bombardier et les membres 
de sa famille ainsi que M, 
Marcel Ostiguy, député de 
Rouville, et représentant le 
ministre des Affaires cultu= 
relles étaient aussi pré 
sents, 

M, Bourassa a rendu un 
vibrant hommage à la mé- 
moire de l’inventeur de la 
motoneige, telle qu’on la con 
naît aujourd’hui, ‘Le Qué 
bec a beaucoup de respect 
et d’admiration pourunhom 
me tel que fut J, Armand 
Bombardier, Tout le monde 
sait quelle importance j’at… 
tache à la croissance écono= 
mique et à la création d’em= 
plois, C'est pourquoi j'ai 
beaucoup d’attachement et 
de reconnaissance pour 
l’oeuvre de J, Armand Bom= 
bardier?’, 

M, Bourassa a souligné 
l’importance de la compas 
gnie Bombardier dans l’éco= 
nomie du Québec, ‘La com= 
pagnie Bombardier exporte 
beaucoup de son produit, 
C'est là une forme excep= 
tionnelle et valable de faire 
bénéficier les Québecois.!’ 

Et le Premier Ministre 
d’enchafner: ‘La motoneige 
rend de nombreux services 
à l'humanité, Certaines tem 
pêtes de neige nous ont per= 
mis d'apprécier davantage 
l'ingéniosité de J, Armand 
Bombardier, C’est avec des 
hommes comme lui, au Qué 
bec, qu’il nous est permis 
d’être optimiste sur le plan 
économique”, a conclu M, 
Bourassa, 

Le Musée J, Armand Bom= 
bardier est une réalisation 
de la Fondation J, Armand 
Bombardier, Il tend à rap= 
peler les différentes étapes 
de sa vie, son enfance, ses 
recherches, ses découvertes 
et ses inventions, Il tend 
aussi à perpétuer lamémois 
re de ce magicien de la mê« 
canique, décédé en 1964, 


nn 2 AS nm 


Au conseil de la vie française 


Le Conseil de la Vie fran 
çaise vient d’admettre par- 
mi ses membres MM, Jean 
Claude Drolet, de Chicouti= 
mi, et Robert-L, Couturier, 
de Lewiston, Maine, Le pres 
mier est né à Saint-Grégoi- 
re de Montmorency, près 
de Québec, en 1932, et le 
second à Lewiston, en 1940, 
ls ont déjà des carrières 
bien remplies, 

M. Drolet est présente 
ment professeur et direc= 
teur au département d'His« 
toire de l'Université du Qué- 
bec à Chicoutimi, Il est di 
recteur de plusieurs socié= 
tés d'Histoire et il a plu= 
sieurs publications à son 
crédit, dont une biographie 
de Monseigneur Dominique 
Racine, Il représentera la 
région du Saguenay et du Lac 
Saint-Jean au Conseil de la 
vie française, 

M, Couturier est bache- 
lier ès Arts du Collège Ba= 
tes, de Lewiston et il vient 
d'être reçu avocat à la Fa= 
culté de Droit de l’Universi= 
té du Maine, Il a été journa= 
liste, professeur, directeur 
des émissions françaises au 
poste WCOU de Lewiston, 
conseiller et maire de sa 
ville natale, sénateur de l'E« 
tat du Maine, I est com= 
missaire de la police de Le= 
wiston et président de l’As= 
sociation des Vigilants, 
C'est un des représentants 
les plus autorisés et les 
plus actifs de la jeune géné 
ration franco=américain, 


Communiqué 
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Renée Claude au Playhouse le jeudi 30 septembre 
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S'occuper le plus rapidement possible 


des troubles auditifs chez l'enfant 


TORONTO — Si vous 
croyez que votre enfant peut 
avoir des difficultés de 
l’ouie, il vaut mieux vous 
en occuper le plus tôt possi= 
ble, déclare M, Errol Davis, 

‘Le plus important, c'est 
de traiter les enfants dès 
le bas âge, entre lanaissan= 
ce et la troisième année, Si 


PRIX 75 é. 


— Ajoutez 15 é. pour livraison 
de 1ère classe et manutention 
spéciale. 

Envoyez votre commande à: 
Laura WHEELER Dept; 

La Liberté et le Patriote, 

60, Front St, West, Toronto, 
(non à Winnipeg). 

Ecrire lisiblement le numéro 
du patron, la grandeur, votre 
nom et votre adresse, 
(Paiement en monnaie seule- 
ment. Les timbres ne sont 
pas acceptés). 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


pour toujours selon la 
nouvelle méthode 
d'électrolyse par ondes courtes 


Sans danger! Proprement 


THE 
DERMIC INSTITUTE 
400 Boyd Building 


388, avenue P 
Winnipeg 1 - 9424110 


on attend qu’ils aient quatre 
ans, on se trouve à manquer 
l’une des plus importantes 
étapes dans le développe= 
ment normal,’? 

M, Davis est un audiolo= 
gue, Il est conseiller à la 
Société canadienne de l’ouie 
et professeur à la faculté de 
médecine de l’Université de 
Toronto, Le rôle de l’audio= 
logue est de vérifier les 
facultés auditives et d’aider 
les gens qui doivent porter 
des appareils auditifs, Pour 
ce faire, les audiologues 
utilisent des appareils élec= 
troniques et des ordinateurs, 

Selon M, Davis, on peut 
vérifier le degré d’audition 
chez un bébé de six mois, 
sinon parfaitement, du moins 
de façon satisfaisante, Et 
il ajoute que toute l'attitude 
mentale d’un enfant peut être 
influencée par une audition 
médiocre. 

Ainsi, un enfant qui en- 
tend mal sera souvent très 
habile à manipuler les ob= 
jets, il pourra reconstituer 
rapidement des casse-tête, 
mais il sera perdu lorsqu'il 
s'agit de choses abstraites. 


SYMPTÔMES 

A part certains symptô= 
mes évidents, comme par 
exemple des sécrétions 
abondantes dans l'oreille, il 
est parfois difficile de dé= 
pister clairement la surdité 
chez l’enfant, Cependant, les 
symptômes sont là, 

Si l'enfant ne réagit pas 
de façon normale à ce que 
les gens lui disent, il a peut 
être des difficultés d’audi= 
tion, S’il ne semble pas se 
rendre compte que quelqu'un 
est entré dans la pièce, avant 
de l’avoir vu, il a peut-être 
une audition défectueuse, 
S'il semble en retard pour 
commencer à parler, ou s’il 
prononce les mots avec dif 
ficulté, il a peut-être des 
difficultés d’audition, 

M, Davis recommande de 
faire examiner l’enfant par 
un spécialiste des oreilles 
ou de l’amener dans un cen= 
tre d’audiologie où il pourra 
être soumis à des tests et 
où on lui procurera l’appa= 
reil auditif qui lui convient 
le mieux, 


Pac Jean SHARP 


Mayonnaise Planters 


On vous suggère une ver= 
sion différente de la ma= 
yonnaise ainsi que deux va= 
riantes: une mayonnaise que 
vous aurez du plaisir à dé 
guster non seulement pen 


dant l'été mais au cours des 


"RENDEZ-VOUS" 


lieu de rencontre 
des gourmets, 
vous invite au 


150 Provencher 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 
Agent exclusif pour pianos 
Heintzman & Gherlock-Man- 
ning et orgues Hammond, 
Voyez notre représentant 
français M, Jean Carignan, 
Jd.H, McLean Co. Ltd, 
Angle Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: 942-4231 


Affilié à la Procure Générale 


mois à venir losque vous 
servirez une fondue bour= 
guignonne, par exemple, 


La mayonnaise Planters 
accompagne une salade de 
chou et d’agrumes: Incor« 
porer une tasse de mayone 
naise et 2 c, à thé de jus 
d'orange à 4 tasses de chou 
râpé ou émincé, Bien mê 


nel A 


APRES LE BAIN — Le tablier en coton-éponge de maman se transforme en une douce 
serviette absorbante pour sécher bébé. La longue boucle du cou permet à maman de dé- 
faire facilement le tablier d’une main tandis que de l’autre elle tient fermement bébé. 


O La solitude chez les enfants 


PARIS (AFP) — Pourquoi 
votre garçonnet est-il tout 
seul dans un coin de votre 
maison et non en train de 
jouer avec ses petits cama= 
rades ? Vous avez remarqué 
sa solitude, mais vous êtes- 
vous demandé si cette soli- 
tude était de celle qu’on su= 
bit ou de celle qu’on choisit? 
Si l’enfant refusait le grou= 
pe, ou si le groupe refussit 
l'enfant ? 

ll peint, il bricole, il lit, 
il s’occuve tout seul et ne 
s'ennuie jamais les jours de 
congé, Il est de bonne hu- 
meur, et même gai. Tant 
mieux ! Cela prouve un bon 
équilibre et il n’y a qu’à se 
réjouir de la sagesse de cet 
enfant, Ce refus de la socié= 


té ne signifie pas insocia= 
bilité, 11 arrive d’ailleurs à 
cet enfant d’aller jouer avec 
les autres, mais dans l’en- 
semble il préfère les jeux 
calmes, l'harmonie de la 
maison à l'univers discor-= 
dant de la rue, car il est 
très sensible, Il lui arrive 
rarement de participer à un 
jeu de groupe; il fait peu de 
sport et ne participe ni à un 
club de scouts, nià unetrous 
pe de théâtre, 


Cet enfant se complaît, 
non pas dans la solitude to= 
tale, mais dans le calme et 
la douceur, Il aime ce qui 
est constructif et dans l'en 
semble il est bon élève en 
classe. 


Les parents ont-ils à s’in- 
quiéter de cet individualis= 
me ? Non, sauf dans la me= 
sure où ils estimeront que 
l’enfant ne se donne pas as= 
sez de mouvement, On peut 
craindre aussi une tendance 
à la manie quand l’enfant 
passe des après-midi à 
ranger ses timbres ou àéti= 
queter son herbier, Il serait 
astucieux de tirer parti de 
ses dispositions naturelles 
en l’insérant dans un groupe 
poursuivant les mêmes inté= 
rêts, un cours de dessin, un 
atelier de bricolage, etc... 
Cela l’aiderait à sortir de 
sa tour d’ivoire pour décou= 
vrir combien certains 
échanges avec autrui sont 
enrichissants, 


ler et réfrigérer, Pour ser« 
vir, garnir de quartiers d’o= 
range et de pamplemousse, 


2 c. à thé de moutarde 
en poudre 

1 c, à table de sucre 
granulé, fin 

1 c, à thé de sel 

c. à thé de poudre de 

cari 

2 jaunes d'oeufs 

2 tasses d'huile d’ara- 

chides 

tasse vinaigre blanc 

1 c. à table d’eau très 
chaude 


Tamiser ensemble, dans 
un petit passoir, la mous 
tarde, le sucre, le sel et la 
poudre de cari, 

Utiliser un batteur élec= 
trique ou un mélangeur élec 
trique et battre à grande vi 
tesse les jaunes d'oeufs jus= 
qu'à consistance épaisse, 
puis incorporer les ingré“ 
dients secs, Incorporer en= 
suite 1/4 tasse d’huile d'a. 
rachides, une cuillerée à thé 


ST-BONIFACE 


Ouvert sept jours par semaine. 

Lundi au vendredi - 8 h, a.m. à 9h.p.m. 
Samedi -8h.à6Gh. 

Dimanche - 10h.à4h,. 


84, av. Hespeler, Elmwood - Tél: 533-4796 


Adressez-vous en français. 


à la fois, et continuer à bat 
tre jusqu’à l'obtention d’une 
crème très épaisse, Incor- 
porer le reste de l’huile par 
petites quantités et continuer 
à battre jusqu’à ce que la 
mayonnaise soit épaisse, 
Réfrigérer dans un bocal 
fermé, Brasser avant d'uti= 
liser, Environ 21/2 tasses 
de mayonnaise, 


VINAIGRETTE RUSSE: In 
corporer à 1/2 tasse de ma- 
yonnaise 2 c, à table de sau= 
ce chili, 1 c, à thé de cis 
boulette finement hachée et 
1 c. à thé de cornichons 
sucrés finement hachés, 


THOUSAND ISLAND’: In= 
corporer à 1/2 tasse de mas 
yonnaise, 1 c, à table de pi= 
ment vert haché, 1 c, à ta= 
ble de sauce chili et un oeuf 
cuit dur haché, 


PELLAND 


D, PELLAND, prop, 


Traiteurs: marmges, diicrs, 
réceptions et banquets 

16 bl, Provencher St-Boniii : 
TELEPHONE: 247-331£ 


Conseil 


Ketchup sans 
éclaboussures 


Des fois, on est porté à 
croire qu’il serait beaucoup 
plus facile de faire sortir 
un génie d’une bouteille à 
petit goulot qu’une seule 
goutte de ketchup d’une de 
ces bouteilles où on se de= 
mande comment les fabri= 
cants ont bien pu faire pour 
les remplir, Essayer d'en 
obtenir quelques gouttes des 
vient très souvent à table 
une gymnastique hilarante, 
En attendant que l’on vende 
cette sauce tomate épicée 
dans des contenants plus ra 
tionnels, il existe un petit 
truc pour ‘‘en’’ sortir sans 
éclaboussures et avec les 
honneurs de la guerre, On y 
glisse une paille qui, en en- 
trafnant de l’air dans le fond 
de la bouteille, permet au 
ketchup de se libérer aisé- 
ment, 


Mme Marie Claude FAUL 


Démonstratrice des produits “KOSCOT 
(à l'huile de vison) 


SOINS DE LA PEAU - MAQUILLAGE 


Présentation gratuite à domicile 


TELEPHONE: 256-9012 
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Q Qu'est-ce que le cheveu? 


Le cheveu est unélément 
annexe de la peau, Il com 
prend une partie interne vi= 
vante et une partie externe 
formée de cellules mortes, 
Le cheveu contient: du sou= 
fre (environ) 5 p.c.; de l’hy- 
drogène 7 p.c.; de l'azote 
15 p.c.; de l’oxygène 23p,c.; 
du carbone 50 p.c.; ainsi 
que des acides gras (choles= 
térol, etc) des acides ami- 
nés (cystine, tyrosine, tri 
plophane, leucine, etc) en 
faible quantitée; des élé- 
ments minéraux, des métaux 
(ter, cuivre, manganèse, 
phosphore, magnésium, s0- 
dium, iode, etc.) : que des 
traces, 


On y trouve également la 
présence, en quantité infi- 
nitésimale d'aluminium, de 
plomb, de nickel, d’arsenic, 
etc, 

Ces pourcentages varient 
au cours des divers états 
pathologiques, 

Vu au microscope, sous un 
tort grossissement le cheveu 
offre l'aspect d’un tronc de 
palmier à cause des cellu= 
les plates et cornées ou (é- 


cailles) qui constituent sa 
couche extérieure, 

Le cheveu possède à un 
degré variable le pouvoir 
d’absorber de l’eau ou géné 
ralement parlant, des liqui= 
des et sous l'effet de l’hu- 
midité il gonfle et son dia- 
mètre peut augmenter de 10 
à 15 p.c, 

H croit et se reproduit à 
la base de la papille, dans 
une couche de cellules ger= 
minatives, d’où il puise tou» 
te sa nourriture dans l'or 
ganisme; il pousse d’envi- 
ron trois quarts de pouces 
par mois qu’il soit coupé 
souvent ou pas du tout, 

Sa résistance ne dépend 
pas de sa grosseur, mais 
de la qualité de la matière 
qui le compose:la kératine, 
Un gros cheveu peut-être 
plus fragile qu’un cheveu 
fin, 

Une chevelure brune ou 
noire comprend de 120,000 
à 150,000 cheveux tandis 
qu’une chevelure blonde en 
compte jusqu’à 180,000, 

L'’insouciance ou la négli= 
gence en matière d’entre 
tien de la chevelure devient 


souvent la cause des altéra= 
tions du cheveu ou des ma= 
ladies du cuir chevelu, Les 
produits chimiques modi- 
fient sa composition et peu= 
vent détruire ses propriétés 
physiques, Il est très sensi- 
ble aux variations atmos- 
phériques, au changement 
de lieu; il est très sensible 
également aux poisons mi 
crobiens, Toxines que l’on 
trouve dans la plupart des 
maladies infectueuses: grip= 
pe, angine, typhoide, etc, Le 
cheveu sain vit de deux à 
six ans, selon la position de 
son implantation sur la tête, 
I tombe au bout de ce temps, 
Chaque jour, trente à qua- 
rante cheveux tombent nor= 
malement, remplacés par 
de nouveaux qui ont la mê- 
me constitution, sauf en cas 
de déficience ou de vieillis= 
sement; ils repoussent a- 
lors en plus petit nombre, 
plus fins, leur diamètre et 
leur vigueur diminuent pro= 
gressivement à chaque re- 
pousse pour ressembler fi 
nalement à un duvet ou mê= 
me disparaître définitive 
ment, 


Le bulbe avec sa papille 
est la partie réelle vivante 
du cheveu, Trois centres vi- 
taux l’alimentent et lui as- 
surent son plein épanouis= 
sement, vigueur, santé: 1) 
le réseau sanguin (irriga= 
tion sanguine du bulbe); 2 
le système nerveux (Inner 
vation du cuir chevelu); 3) la 
glande sébacée (sécrétant le 
sébum), 

Les cheveux sont implan= 
tés plus ou moins oblique 
ment dans le cuir chevelu 
par petits groupes de trois 
ou quatre disposés suivant 
les courbes partant d’un 
point central appelé tour- 
billon du vertex ouépi, l’im= 
plantation est différente des 
deux côtés de la tête, Cette 
constatation nous amène à 
comprendre pourquoi il ar= 
rive souvent que les coifs 
fures tiennent mieux d’un 
côté que de l’autre, et qu’il 
est plus logique de se coif- 
fer en respectant le sens 
de l’implantation, 


Par Jean-Guy Grondin 
L'Echo de Frontenac 
25-8-71 


‘Les ménages les plus 
solides sont ceux où les con 
joints sont modérément am 
bitieux'’ — déclara récem- 
ment le psychiatreaméri- 
cain Stephan Rolker, 


‘Lorsque, poussé par 
l'ambition, l’homme réussit 
au-delà de la moyenne, dans 
quarante-deux pour cent des 
cas il quitte tôt ou tard sa 
femme, soit parce que celle- 
ci n’a pas su s’intégrer dans 
son nouveau standing social, 
soit parce qu'ayant à peu 
près le même âge, arrivé à 
la quarantaine, il tombe a- 
moureux d’une femme plus 
jeune’? 

“Quand, au contraire, 
l’homme échoue et demeure 
un gagne=petit, c’estsa fem 
me ambitieuse qui l’abane 
donne — ce qui arrive d'a 
près le Dr Rolker — une fois 
sur trois — en essayant de 
trouver un ‘gagnant’, un 
autre homme qui rapportera 
plus de dollars à la maison, 
qui montera plus haut à l'é. 
chelle sociale, ?’ 


(NE POUSSEZ PAS VOTRE 
MARI A REUSSIR A TOUT 
PRIX !’’ 

Ce revers de la médaille 
de la réussite, qu’on observe 
d’ailleurs dans d’autres pays 
aussi que les Etats-Unis, 
préoccupe psychiatres ets0= 
ciologues américains, 

Un psychanalyste réputé, 
Jacques Kraus, qui a assisté 
dernièrement à un colloque 
sur ce sujet, a raconté n0= 
tamment que lorsqu'une 


Boulangerie Carrie 


Angle des rues 
Des Meurons et Provencher 
20 pains et plus: 

18 é chacun. 
Gâteaux pour toute 
occasion. 

Pâtisseries assorties 
Six pains pour 51.90 
247-2596 


Adressez-vous en français 


l Divorce 


femme ‘'se défoule” chez 
lui en se plaignant que son 
mari gagne moins que ceux 
de ses amies, ce quiluidon= 
ne des complexes de culpa= 
bilité se répercutant même 
sur son comportement 
sexuel, cas paraît-il extrê- 
mement fréquent — le psy= 
chanalyste lui conseille non 
seulement de patienter, mais 
de ne pas trop pousser 
l'homme à la réussite à tout 
prix, 


Son expérience prouve, en 
effet, que les hommes qui 
‘‘arrivent précisément pare 
ce qu’ils avaient été ‘‘fouet- 


GEO. SARAS 


FOURRURES 
533 Des Meurons 
St-Boniface 


Tél: 247-2460 


Réparations et modifications 
Manteaux faits sur commande 


Entreposage gratuit 
Prix vaisonnables 


tés’’ par l'ambition de leurs 
femmes ‘‘plaquent’’ celles= 
ci ensuite avec une joie qua= 
si sadique, comme s'ils vous 
laient dire ‘‘Eh bien, tu vois, 
j'étais capable d'arriver, 
mais maintenant, tant pis 
pour toi.’? 


Est-ce à dire que là femme ” 


qui veut garder son époux 
doit l'empêcher de réussir? 
- Non — répond le Dr Rolker 
_- sile mari a vraiment l’é 
toffe d’un grand manager, 
d’un grand savant, d’unhom= 
me politique, etc... et surtout 
si cette réussite se dessine 
assez rapidement, 


Si, cependant, l'ascension 
s'avère laborieuse, il est 
préférable que la femme in 
telligente n’insiste pas trop 
et se contente d’une situa- 
tion moyenne mais sûre, car 
les hommes arrivés vers la 
cinquantaine ou au-delà sont 
d’abord presque tous passa= 
blement épuisés au point de 
vue physique, coeur surtout, 
d'où la proportion ahuris= 
sante d’infarctus, ensuite, 
le fameux démon de midi se 
produit chez eux presque 
sans exception au détriment 
d’une conjointe, elle-même 
fatiguée, vieillie et intellec= 
tuellement dépassée, 


CHOIX INTERNATIONAL DES 
BULBES DE 1971 


La ‘‘Princeps'', la tulipe de 
la famille ‘’Fosteriana'’ que l'on 
voit ici, fait non seulement l'ad 
miration de la gentille fillette 
que l'on voit, mais à gagné la 
faveur de milliers de visiteurs 
aux jardins de bulbes Keuken- 
hof, en Hollande, le printemps 
dernier, Elle a été choisie par- 
mi les 10 meilleurs bulbes de 
Lane (Photo MALAK, Otta 
wa, 


183, rue Marion, St-Boniface 


Tél: 247-2652 


Trois formules de mariage 


$75.00 - $155.00 - $195.00 


Cette photographie est l'image d'un cheveu grossi plu- 
sieurs milliers de fois à l'aide d'un microscope électronique. 
C'est probablement la première fois que vous avec l’occasion 
de voir une telle image, elle en surprendra plusieurs car c'est 


un document exceptionnel. 


D l'exactitude … 


la politesse des rois 


Etre ‘‘exact”' signifie à 
l'heure précise à laquelle on 
est attendu, La véritable 
courtoisie en matière de 
rendez-vous, exige que nous 
nous comportions envers nos 
amis etconnaissances, com= 
me s'ils étaient les gens les 
plus importants au monde, 
Là s'applique le règle d'or: 
‘‘Ne faites pas aux autresce 
que vous ne voudriez pas 
que l’on vous fasse à vous 
mêmes, 

Nombre de gens se fontun 
point d'honneur d’être inex- 
acts, Pour eux, arriver en 
retard est de bon ton, L'idée 
qu'ils passent leur vie à bou= 
leverser les horaires des 
autres ne leur vient même 
pas à l'esprit, Il en est qui 
arrivent délibérément en re- 
tard pour faire une entrée 
spectaculaire ou afficher une 
prétendue supériorité, L'in= 
exactitude est le signe d'un 
manque de maturité, Les 
personnes généralement en 
retard sont, dans un certain 
sens, demeurées des enfants 
pour qui le temps et les ai 
ses des autres ne comptent 
pas, 

Certaines personnes se- 
ront toujours incapables d'ê- 
tre ponctuelles, Certes des 
cas imprévus peuvent se 
produire, Aussi voit-onpar= 
fois arriver en retard les 
personnes habituelle- 
ment les plus ponctuelles, 
Mais il est toujours possi 


ble de téléphoner, S'excuser 
d'être en retard prouve que 
l’on respecte ses engage- 
ments, N'importe quel geste 
de courtoisie montre qu'on 
se rend compte à quel point 
le temps des autres est pré 
cieux, Heureusement,la 
ponctualité comme l’inexac= 
titude est une habitude, Une 
habitude facile à cultiver qui 
porte d'appréciables fruits 
et qui simplifie la vie, 


Personnellement 11 y a 
deux choses qui pour moi 
sont causes de frustrations, 
dû à l’inexactitude des gens, 
Lorsque je prends rendez= 
vous avec le médecin, j’at= 
tends parfois deux heures 
avant que vienne mon tour, 
Mon sang bout,,, Et si ma 
pression était normale en 
entrant, elle ne l'est certai= 
nement plus après une si 
longue attente, Alors je 
meurs d’envie d'envoyer une 
facture à ce médecin, cor= 
respondant à la valeur de 
deux heures de travail, J'ade 
mets que son temps est pré 
cieux, mais le mien ne l’est 
pas moins, Ainsi, lorsque 
j'invite des gens pour sou» 
per à six heures, que mon 
repas est cuit à point, et que 
les invités, sans excuses va= 
lables, arrivent à 6 h 30 ou 
plus tard, je suis au comble 
de l’exaspé ration, 

Soyons polis, soyons ponc= 
tuels, 


Oh là là! 
Faites 
appel à 
Weight 


Watchers. 


Pourquoi attendre? 11 y a une classe Weight 
Watchers non loin de chez vous 


WEIGHT@ 
WATCHIERS. 


OF MANITOBA LTD. 


942 


- 4284 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 22 septembre 1971 /21 


A LOUER. Logis de 2 pièces, 
complètement meublé, Dame 
responsable de préférence. S'a- 
dresser à Mme F, Lemoine, ou 
Mile Aline Rajotte, 398, rue 
Dubuc, St-Boniface. Téi.: 233- 
2974, 


2484624 C 


382, rue Archibald. Maison de 7 
pièces. Libre le 1er novembre, 
Composer: CE3-6104, 
24.844.25 C 


LE a ne A 14 


REA ed En 


237, rue Des Meurons. Logis 
de 2 pièces. Réfrigérateur in- 
clus. $60.00 par mois. Libre 
1er octobre, Composer: 233- 
2888. 

24-841-24 C 


Se fo an a 


458, rue Aulneau. Logis de 
trois pièces. 
21-820-JNO 


Logis de 4 pièces. Salle de bains 
et entrée privées. Poële et réfri- 
gérateur inclus, Composer: 
222-9996. 

23-835-24 C 


Chambre meublée avec faci- 

lités de cuisine. Pour homme 
Libre. Composer: 233-5268. 
23-839-25 C 


Lorette. Logis de 3 pièces, En- 
trée privée. Possession immé- 

À diate. Composer: 1-878-3341, 
21-822-24 C 


Logis de 3 et 4 pièces à 245 
Provencher. Appartement 
Place de Ville. Chauffage, é- 
Clairage, stationnement, air 
conditionné, tapis, réfrigéra- 
teur et cuisinière inclus, Li- 
bre, Composer: 247-8541 ou 
452-5404, 

24-842-26 C 


EE 
LE NANTOIS APPARTEMENTS 


484, rue Langevin, St-Boniface 


Appartements de 1 et 2 cham- 
bres à coucher. Cuisinière élec- 
trique, réfrigérateur, climati- 
seur à air, rideaux, tapis mur à 
mur, électricité, eau, chauffage 
électrique, stationnement in- 
clus, $140 et $155 par mois. 
Quartier tranquille. 

Composer: 233-2914 ou 233- 
1868. 

23-837-25 C 

ER AR ANA RG SCT PSM 


LEZ EL] 


JEAN GABIN achète 
un paire de chaussures. 
Et le vendeur veut à 
toute force lui faire 
rendre un modèle de 
orme étroite et très 
pointue. 

— N'insistez pas, lui dit 
le comédien: elles me 
font mal. 

— Mais monsieur, c'est 
la grande mode cette 
année! 

— Peut-être, mais moi 
fel encore mes pieds de 
‘année dernière. 


CLE 1] 


Tél.: 233-4660 


plus de détails. 


ST-VITAL. Molson de temilte ou de revenu. Hotte 
vec de grands arbres, garage, etc. Cave d'la grandeur. Comptant 
requis: $1,000. Balance à termes. Appelez Mme Aline Danis pour 


St-Claude. Un mille du villa- 
ge. Ferme avec ou sans ma- 
Chineries, animaux et foin. 
S'adresser à: Arsène Girardin, 
St-Claude, Man. Téléphone: 
379-2670. 

23-833-24 C 


ST-PIERRE - 10 lots sur ruo 
Préfontaine, près hôpital, 

Eau courante, Aussi, ‘trailer’ 
à 2 roues, semoir ‘‘PLanet'' 
pour jardin at maisonnette de 
camping pour camion, 
Composer: 247-7384, 
50-ñ89-JNO, 


Village St-Ciaude, Maison de 5 
pièces, 3 chambres à coucher, 
Garage et remise. Environ 3 
acres de terrain. S'adresser à: 
M, Alphonse Hince, C,P, 264, 
St-Claude, Man, Téléphone: 
1-379-2426, 

13-731-IN0O. 


Voile court de mariée avec 
fleuron de tête (head-piece), 
Composer: 1-883-2149 St- 
Adolphe, 

19-790-24P. 


Maison à vendre dans viliage de 
Ste-Agathe, Composer: 882-2278. 
16-766-28C. 


LES ENFANTS SONT 
A L'ECOLE? 


On recherche des couseuses sur 
toutes sortes de machines à cou- 
dre. 


Expérience utile mais pas né- 
cessaire. Nous donnerons de 
l'entrainement pour les machi 
nes suivantes: 

*Blindstiteh 

*Seamers 

*Flat machines 

*Sergers 

*Tackers 

*Buttonhole 


Emplois immédiatement dispo- 
nibles pour celles qui désirent 
prendre le métier lucratif de 
couseuses. 
S'adresser à : 
Employment Office 
Freod & Freed Ltd., 
474, rue Hargrave 
Winnipeg 2, Man. 


RE ES PES E 
Si VOUS DESIREZ vendre 
votre propriété pour actions, 
appelez agent: 256-2066, 
5-549-JNO 


GENEALOGIE ‘BOULET" 
de l'Ouest canadien 1662- 

1966. Pour liquider à $3,00 
le livre (56 pages). Adresser 


toute commande à Frère 
Denis Boulet, Boîte Postale 
99, Grayson, Sask. 
165-742-2656 P 


DANIS 


grande cour s- 


POSSESSION IMMÉDIATE — RUE VIVIAN — ST-VITAL, Bunga- 
low de 3 chambres à coucher, Cave à la grandeur, Chauffage au 
gaz. Propriétaire transféré, Une vraie aubaine à $12,900, Faites 
nous une offre dès aujourd'hui. Appelez Maurice, 


— Oui ou non, n'as-tu pas 
dit que tu étais prête à de 
gros sacrifices si je m'inté- 
ressais au football plutôt 
qu'aux bistrots? 


DALLES OU 
GOUTTIÈRES 


Pour réparation ou iInstal- 
lation de nouvelles dalles. 
Prix très raisonnable, 
S'adresser en français, 


233-7227 


pièces murales en couleurs. 
$2.00 l'exemplaire. 


La Liberté et le Patriote, 
CP. 96, St-Boniface 6, Man, 


REALTY 
519, ch. Ste-Marie 


ST-VITAL — PAROISSE STE-MARIE 


état. Appelez Hubert. 


siré. 


PAROISSE DU PRECIEUX-SANG, 
quelques-uns des avantages de ce triplex: bon revenu, entrées 
privées, alarme à feu, garage, lot de 50 pieds. Appelez-moi au- 


jourd'hui même, Mme Aline Danis. 


ST-VITAL. Joli bungalow de 2 chambres à coucher situé 4 ‘deux 
pas'’ du ch, Ste-Anne. Etat: très propre. Toit neuf, Chauffage: 
$6,00 per mois. Lot: 50’, Comptant requis: $900, Pour visiter 


appelez Aline Danis. 


36-483-JNO 


Françoise Gaudet-Smet présente un album Courtes Poin- 
tes, le premier d'une série qui couvrira les modèles tradition- $ 
nels. 20 (vingt) carrés, avec pour chacun les patrons à décal-. } 
quer, et le nombre bien indiqué de morceaux à tailler pour k 
faire un carré de neuf pouces. Encadrant la préface, dix au. 
tres modèles variés. Dessins de Cécile Bourgeois. Et 8 (huit) À 


— BON DE COMMANDE — 


nclus $2,00 (deux) en mandat postal pour l'album 
COURTES POINTES 


Spacieux bungalow de 2 chambres à coucher, En bon état, Cuisine: 
12" x 16" avec armoires modernes en acajou, Chauffage au gaz, Lot 
de 50°,$1,000 comptant avec termes si désiré, Appelez Maurice, 


SOMERSET — RESTAURANT OÙ AUTRE — 4 ans, Logis atte- 
nant, Dans village de Somerset, Service d'égouts et eau courante, 
idéal pour jeune couple. Appelez Hubert pour plus de détails, 


ST-BONIFACE, Un logis loué plus un autre de 5 chambres à 
coucher pour propriétaire. Garage et patio. Le tout on très bon 


ST-VITAL — SPECIAL, Petite maison de 2 chambres à coucher 
en bon état et très propre, Fournaise au gaz, plomberie et élec- 
tricité moderne. Lot: 50° x 280, Prix: $10,900 à termes si dé- 


AVIS AUX CREANCIERS 


EN CE QUI CONCEANE LA 
SUCCESSION DE FEU ME- 
DARD FORTIER, de la ville 
de St-Boniface, au Manitoba, 
mouleur, 


TOUTES réclamations contre 
la succession ci-haut mention- 
née devront être déposées à 
l'étude des soussignés Cham- 
bre 500, Edifice Childs, 211 
avenue Portage, Winnipeg 2, 
Manitoba, le ou avant le ler 
novembre, 1971 


FAIT à Winnipeg, au Mani 
toba, ce 16e jour du mois de 
septembre, ÀA.D, 1971, 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY, TEFFAINE 
& MONNIN. 

Procureurs de la succession, 


A.J. DESAULNIERS 


AGENT D'IMMEUBLES 
369 boul. Provencher 
ST-BONIFACE 


Duplex de 3 et 4 pièces, Chaut- 
fage à huile, Prix: $13,000. 
Comptant requis: $2 800, 


ENFIELD CRESCENT 
Triplex. Revenu annuel 
$3,480, Lot: 70! de frontage, 
A termes si désiré. 


POUR PLUS D'INFORMA- 
TION COMPOSER: 


BUREAU: 233-1773 
LE SOIR: 233-5874 


Res.: 233-3888 


Maison de revenu. Voici 


AVIS AUX CREANCIERS 


EN CE QUI CONCERNE LA 
SUCCESSION DE FEU FE. 
LICIEN LABOSSIERE, du 
Village de Somerset, au Ma- 
nitoba, Cuitivateur à la re- 
traite. 


TOUTES réclamations contre 
la succession ci-haut mention- 
née devront être déposées à 
l'étude des soussignés Cham- 
bre 500, Edifice Childs, 211 
avenue Portage, Winnipeg 2, 
Manitoba, le où avant le 26 
octobre, 1971 


FAIT à Winnipeg, au Mani- 
toba, ce 13e jour du mois de 
septembre, ÀA.D, 1971. 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY,TEFFAINE 
& MONNIN. 


Procureurs de la succession. 


FIDELITY TRUST 
À VENDRE 


ST-BONIFACE 


Aue Aulineau, Maison: 1 1/2 
étage, 2 chambres à coucher, 
salle à manger et pièces à tou 
tes fins, Séchoir automatique 
et laveuse à tordeur, Tout 
près hôpital St Boniface. Très 
propre. Toute offre sera con- 
sidérée, Pour visiter appelez 
Louis où Flora Combot: 247 
5918, 


ST-VITAL 


Bungalow de un an, 3 cham 
bres à coucher et salle à man 
ger. Cette maison a été cons 
truite solidement, Sur grand 
lot. Pour plus de renseigne 
ments appelez Louis où Flora 
Combot: 247-5918 


ST-BONIFACE 


Rue Bertrand, Maison: 1 1/2 
étage, 4 chambres à coucher. 
Sur lot de 50° x 125". Près de 
tout, Pour information appelez 
Louis où Flora Combot: 247 
5918. 


ST-BONIFACE 


Rue St-Jean-Baptiste. Bunga 
low de 3 chambres à coucher, 
rénové à l'intérieur et à l'exté 
rieur, Grande cuisine et salle à 
manger. Poële, réfrigérateur, la 
veuse et séchoir automatiques 
inclus. Sur grand lot de 48" x 
120" avec boau garage, Venez 
le visiter, Appelez Louis ou 
Flora Combot: 247-5918. 


NOUS AVONS DEMANDES 
POUR MAISONS DE 2 OU3 
CHAMBRES À ST-BONIFA 
CE OU ST-VITAL.VOUS RE. 
CEVREZ DE L'ARGENT 
COMPTANT POUR VOTRE 
PROPRIETE PUISQUE NOUS 
AVONS ARGENT NECES 
SAIRE POUR HYPOTHEQUE 


FIDELITY TRUST 
417 Academy Rd, 
WINNIPEG, 


452-7417 
2939124 C 


ibr MASGUON 


Trois chambres à coucher, Ta- 
pis mur à mur au salon, Cham- 
bre au soubassement peut être 
louée. $14 ,500, Appelez 
Claude Bouchard, 
PARC WINDSOR — $33,500 
Très belle maison de 4 cham 
bres à coucher, 2 salles de bains, 
Cave fini plus chambre supplé 
mentaire à la cave, Appelez 

Nap. Gagnon, 


ARUE DUMOULIN 


Immeuble da 6 logis sur rue Du- 


appelez Nap, Gagnon, 


406, ch. Avalon. Bungalow de 
2 chambres à coucher, Grand 
lot de 150’ x 124’ pouvant être 
divisé on 3 lots. Appelez Claude 
Bouchard, 


154 Youville 


Très beau Duplex, 3 chambres 
à coucher dans chaque logis. 
Revenu mensuel: $160,00. 
Appelez Claude Bouchard, 


ST-VITAL = CH. Ste-Marie 


Commerce de marchand de 
légumes avec 17 acres de terre 
ot maison de 5 pièces, Beau 
coup de bâtisses, Appelez 

Nap Gagnon, 


AVENUE CLAREMONT 
Très beau grand lot paysagé 


560’ x 120’, $7,500, Appelez 
moulin, Pour plus d'informations Claude Bouchard, 


ETRO AGENCIES LTD. 
Tél.: 247-2351 
294, rue Marion, St-Boniface 
Nap. Gagnon - Rés: 233-3510 
Claude Bouchard - Rés: 247.5849 


AVIS AUX CREANCIERS 


EN CE QUI CONCEANE LA 
SUCCESSION DE FEU MA. 
AIE ANGE FERRAND, du 
village de Somerset, au Mani- 
tobe, épouse d'Amand Fer- 
rand, du même endroit, cul- 
tivateur à sa retraite, 


TOUTES réclamations contre 
le succession ci-haut mention- 
née devront être déposées à 
l'étude des soussignés, Cham- 
bre 500, Edifice Childs, 211 
avenue Portage, Winnipeg 2, 
Manitobs, le où avant le 25 
octobre, 1971. 


FAIT à Winnipeg, au Mani- 
toba, ce 13e jour du mois de 
septembre, À.D, 1971, 


MARCOUX,DUREAULT, 
BETOURNAY,TEFFAINE 
& MONNIN 

Procureurs de la succession. 


ARMAND AYOTTE 
REALTY 
& ASSURANCE 
GENERALE LTEE 
191, boulevard Dollard 


ST-BONIFACE 
A VENDRE 


ST-BONIFACE CENTRE 


Immeubie de 11 logis: 3 pièces 
1 chambre à coucher chacun 
Revenu mensuel: $1,366, 1ère 
hypothèque à 6 3/4p.c,; 2e à 
10 pc, Toutes autres informa 
tions seront données aux per 
sonnes intéressées 


FORT ROUGE 


Mulvey. Maison de famille, 6 
pièces, 3 chambres à coucher, 


Chambre supplémentaire au 
sous-sol. Prix: $15,900, 
$8,000 comptant 


PARC WINDSOR 


Echo Bay. Maison de famili 
le: 7 pièces, 4 chambres à 
coucher. Chambre supplé 
mentaire et salle de récrés 
tion au sous-sol. Lot: 70° x 
120’. Auto-port, Deux 
plomberies., $1Q,000 comp 
tant, Balance à termes. 


FORT ROUGE 


Dorchester. Triplex, 2 logis 
de 4 pièces, 2 chambres à 
coucher, et un logis de 1 
chambre à coucher, Entrées 
privées. Trois salles de bains. 
Revenu mensuel: $360.00. 
$12,000 comptant. Balance 
à termes. 


Appeler: À. Aybtte 
233-5845, 


Larry Legros 
253-9312 
7-665-24 C 
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